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(54) Appareil de commutation electrique muni de deux interrupteurs, tels qu’un sectionneur de 
barre et un sectionneur de terre et comprenant des moyens d’entrainement communs des 
contacts mobiles des interrupteurs

(57) L’invention concerne la commande d’un appa-
reil de commutation électrique comprenant deux inter-
rupteurs, tels qu’un sectionneur de barre et un section-
neur de terre.

Selon l’invention, il est prévu des moyens communs
(22) d’entraînement des contacts mobiles des interrup-
teurs qui permettent l’ouverture d’un des interrupteurs

tout en maintenant la fermeture de l’autre des interrup-
teurs et vice-versa, mécanisme dans lequel la forme géo-
métrique, les dimensions ainsi que l’agencement des
contacts mobiles (200, 210) et de leurs moyens d’entrai-
nement (22, 220, 221, 2210, 2211, 2220, 2221, 222, 223)
permettent de croiser les courses de translation (C1, C2)
des contacts mobiles.
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Description

DOMAINE TECHNIQUE

[0001] L’invention se rapporte généralement au do-
maine des appareils de commutation électrique de haute
ou moyenne tension comprenant deux interrupteurs, tels
qu’un sectionneur de barre et un sectionneur de terre.
[0002] L’invention concerne en particulier des appa-
reils de ce type dans lesquels un des interrupteurs est
un sectionneur de barre et l’autre des interrupteurs est
un sectionneur de terre.
[0003] Plus spécifiquement, l’invention se rapporte à
ce type d’appareils de commutation dans lesquels cha-
que interrupteur, tel qu’un sectionneur comprend une
paire de contacts constituée d’un contact fixe et d’un con-
tact mobile en translation de sorte à se séparer mutuel-
lement lors d’une commutation.
[0004] L’application principale est la moyenne ou hau-
te tension électrique selon laquelle le sectionneur de bar-
re et le sectionneur de terre sont disposés dans des en-
veloppes isolantes remplies chacune d’un gaz diélectri-
que sous atmosphère contrôlée, tel que du SF6.

ART ANTÉRIEUR

[0005] Habituellement, les manoeuvres mécaniques
de ce type d’appareils sont indépendantes, assurées par
deux commandes mécaniques distinctes et contrôlées
par des dispositifs mécaniques ou électriques d’inter ver-
rouillage.
[0006] Ces dispositifs d’interverrouillage, dont le but
est d’assurer la sécurité des personnes et du matériel,
ont pour fonction de permettre un maintien de la position
du sectionneur de barre en position ouverte lorsque le
sectionneur de terre est en position de fermeture, cette
dernière ne devant pas avoir lieu en présence d’une ten-
sion électrique sur le circuit électrique principal.
[0007] Il a déjà été proposé d’entraîner chaque contact
mobile de deux interrupteurs distincts, tels qu’un section-
neur de barre et un sectionneur de terre, à l’aide d’un
unique arbre de commande en rotation. En particulier, il
est connu d’entraîner en translation deux contacts mo-
biles par un unique arbre de rotation.
[0008] Le document EP 0 735 637 B1 divulgue dans
son mode de réalisation de la figure 8, un appareil de
commutation électrique comprenant deux sectionneurs
de barre 28, 35 ; 29, 36 dans lequel les deux contacts
35, 36 mobiles en translation sont connectés chacun par
l’intermédiaire d’une biellette d’accouplement 42, 43 de
forme générale rectiligne à un levier à bras unique 45.
Ce levier 45 est lui-même fixé à un arbre de rotation 21
dont l’axe de rotation est agencé à l’intersection des axes
de translation respectifs des contacts 35, 36.
[0009] Le document EP 1 082 791 B1 divulgue égale-
ment dans son mode de réalisation de la figure 2, un
appareil de commutation électrique comprenant un sec-
tionneur de barre 53, 31 et un sectionneur de terre 55,

16 dans lequel les deux contacts 53, 55 mobiles en trans-
lation sont connectés chacun par l’intermédiaire d’une
biellette d’accouplement 74, 75 de forme générale recti-
ligne à un levier à bras unique 71. Ce levier 71 est lui-
même fixé à un arbre de rotation 7 dont l’axe de rotation
est agencé à distance a1, a2 des axes de translation
respectifs des contacts 53, 55.
[0010] Le document EP 1 068 659 B1 divulgue, dans
son mode de réalisation de la figure 2, un appareil de
commutation électrique comprenant deux interrupteurs
25, 22, 23 ; 24, 22, 23 dans lequel un unique contact 22
mobile en translation est connecté, par l’intermédiaire
d’une douille 26 agencée dans le contact 22, à un levier
à bras unique 61. Ce levier 61 est lui-même fixé à un
arbre de rotation 5 dont l’axe de rotation est agencé à
distance de l’axe de translation du contact mobile 22. Le
ratio de transmission (rapport entre la course linéaire du
contact mobile 22 et la course angulaire de l’arbre de
rotation 5) est très élevé à proximité des positions de
fermeture (appui mutuel du contact mobile 22 avec le
contact fixe correspondant 23 ou avec le contact fixe 24).
Un tel ratio élevé nécessite un couple de rotation élevé
sur l’arbre 5. De plus, une force radiale réagit sur le con-
tact mobile 22 à proximité des positions de fermeture
avec le risque que ce dernier pivote.
[0011] Les structures des appareils de commutation
divulgués dans les documents mentionnés ci-dessus
présentent toutes l’inconvénient majeur d’avoir un en-
combrement important pour les deux fonctions section-
nement de terre et du sectionneur.
[0012] En outre, les structures des appareils divulgués
ne sont pas optimales pour une utilisation en très haute
tension car le capotage diélectrique des éléments de
transmission (arbre, levier(s), biellette d’accouplement)
est difficile à réaliser.
[0013] Enfin, le coût des appareils de commutation di-
vulgués est important.
[0014] L’encombrement, le coût et l’assemblage des
appareils de commutation électrique comprenant deux
interrupteurs, tels qu’ils sont actuellement proposés peu-
vent être encore améliorés.
[0015] Le but de l’invention est ainsi de proposer une
amélioration des appareils de commutation dans ce
sens.

EXPOSÉ DE L’INVENTION

[0016] Pour ce faire, l’invention concerne un mécanis-
me de commande d’un appareil de commutation électri-
que comprenant deux interrupteurs, tels qu’un section-
neur de barre et un sectionneur de terre, dont chacun
comprend une paire de contacts comprenant un contact
fixe et un contact mobile en translation de sorte à se
séparer mutuellement lors d’une commutation, dans le-
quel le mécanisme de commande comprend des moyens
communs d’entraînement des contacts mobiles qui per-
mettent l’ouverture d’un des interrupteurs tout en main-
tenant la fermeture de l’autre des interrupteurs et vice-
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versa, mécanisme dans lequel la forme géométrique, les
dimensions ainsi que l’agencement des contacts mobiles
et de leurs moyens d’entrainement permettent de croiser
les courses de translation des contacts mobiles.
[0017] Par « croiser les courses de translation », il faut
comprendre ici et dans le cadre de l’invention que, vu
selon une direction correspondant à celle de l’axe de
rotation, les contacts mobiles ont des courses de trans-
lation qui s’imbriquent ou, autrement dit, se chevauchent.
[0018] Ainsi, grâce à l’imbrication des courses de
translation des contacts mobiles il est possible de réduire
les distances allant de l’amenée du courant, jusqu’aux
contacts fixes de chacun des deux interrupteurs, tels que
le sectionneur de barre ou le sectionneur de terre. L’en-
combrement d’un appareil de commutation électrique
dans le plan de translation des deux interrupteurs selon
l’invention, est donc réduit par rapport aux appareils se-
lon l’art antérieur.
[0019] En outre, en réduisant l’encombrement, on ré-
duit le coût d’un tel appareil. En effet, les dimensions de
la cuve métallique dans laquelle est logé un appareil de
commutation selon l’invention sont réduites, ce qui réduit
en conséquence ses coûts matière, de transport...
[0020] Selon un mode de réalisation avantageux de
l’invention,

- les moyens d’entraînement communs
comprennent :

O un axe de rotation,
O une pièce solidaire de l’axe de rotation et com-
prenant deux leviers distincts avec l’un ayant la
forme d’un étrier,
O le mécanisme comprend deux paires de le-
viers articulés entre eux, l’un des leviers de cha-
que paire étant l’un des leviers distincts de la
pièce solidaire de l’axe de rotation, et l’autre des
leviers de chaque paire étant articulé à l’un des
contacts mobiles ; les dimensions des leviers
ainsi que leur agencement et celui de l’axe de
rotation étant tels que l’étrier entoure le contact
mobile auquel il est relié sur au moins une partie
de sa course de translation.

[0021] Selon ce mode de réalisation et une variante
de réalisation préférée,

- le contact mobile, tel que le contact mobile du sec-
tionneur de barre, relié au levier en étrier a une forme
de tube creux,

- l’autre des leviers articulé au tube creux et au levier
en étrier a une forme allongée, l’articulation du levier
allongé au tube creux étant agencé à l’intérieur du
tube creux à une hauteur suffisante pour permettre
à une partie de la longueur du levier allongé d’y être
logée sur la course de translation du tube creux.

[0022] Selon une variante avantageuse, le tube creux

présente une fente réalisée sur une partie de sa hauteur
depuis son extrémité opposée à celle en regard du con-
tact fixe associé, cette fente étant agencée pour permet-
tre au levier allongé de s’y insérer lors de la translation
du tube creux et d’augmenter sa course de translation
de sa position d’ouverture à sa position de fermeture.
[0023] Selon une autre variante avantageuse, le tube
creux présente une fente réalisée sur une partie de sa
hauteur depuis son extrémité opposée à celle en regard
du contact fixe associé, cette fente étant agencée pour
permettre au levier allongé de s’y insérer lors de la trans-
lation du tube creux et d’augmenter la course de trans-
lation de l’autre contact mobile de sa position d’ouverture
à sa position de fermeture.
[0024] Selon une variante préférée :

- l’autre des leviers de la pièce solidaire de l’axe de
rotation a une forme droite ;

- le contact mobile, tel que le contact mobile du sec-
tionneur de terre, relié au levier de forme droite a
une forme de tige pleine.

[0025] Ainsi, en superposant en quelque sorte un tube
creux avec une tige pleine de dimensions réduites on
réduit l’encombrement de l’appareil selon l’axe de rota-
tion par rapport à un appareil à deux contacts mobiles
sous la forme de tube creux.
[0026] Selon cette dernière variante préférée, le levier
articulé entre le levier droit solidaire de l’axe de rotation
et la tige pleine a une forme incurvée permettant de ré-
duire les efforts radiaux sur la tige à proximité de sa po-
sition de fermeture.
[0027] Selon cette variante préférée, la tige pleine pré-
sente une fente réalisée sur une partie de sa hauteur
depuis son extrémité opposée à celle en regard du con-
tact fixe associé, cette fente étant agencée pour permet-
tre au levier incurvé de s’y insérer lors de la translation
de la tige et, d’augmenter à la fois sa course de translation
de sa position d’ouverture à sa position de fermeture et
la course de translation du tube creux.
[0028] Selon un autre mode de réalisation du méca-
nisme selon l’invention :

- un des contacts mobiles, tel que le contact mobile
du sectionneur de barre, a une forme de tube creux,

- l’autre contact mobile, tel que le contact mobile du
sectionneur de terre, a une forme de tige pleine,

- les moyens d’entraînement communs comprennent
un axe de rotation,

- le mécanisme comprend deux ensembles d’entraî-
nement pour transformer chacun le mouvement de
rotation de l’axe au mouvement de translation à l’un
des contacts mobiles, chacun des ensembles com-
prenant une pièce d’entraînement solidaire de l’axe
de rotation, les deux ensembles d’entraînement
étant agencés en parallèle l’un de l’autre de sorte
que lorsque la tige pleine et le tube creux mobiles
sont dans une position intermédiaire entre leur po-
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sition de fermeture et d’ouverture, ils sont immédia-
tement adjacents l’un de l’autre à une distance e
suffisante pour permettre leur translation sans fric-
tion entre eux.

[0029] En laissant une distance suffisante entre les
deux ensembles d’entrainement uniquement pour per-
mettre la translation de la tige pleine et du tube creux
sans friction entre eux, on conserve un encombrement
réduit dans le plan orthogonal aux interrupteurs et selon
l’axe de rotation.
[0030] Selon une variante, au moins un des deux en-
sembles d’entraînement est constitué d’une paire de le-
viers dont celui d’entraînement solidaire de l’axe de ro-
tation et l’autre articulé à l’un des contacts mobiles et au
levier d’entraînement.
[0031] Selon une autre variante, un des deux ensem-
bles d’entraînement, tels que celui du contact mobile de
sectionneur de barre, est constitué d’une came à disque
solidaire de l’axe de rotation et d’une paire de leviers, un
des leviers comprenant une extrémité est fixée à un point
d’articulation fixe et l’autre est articulée à l’autre des le-
viers lui-même articulé à l’un des contacts mobiles, le
levier à un point d’articulation fixe comprenant un ergot
agencé entre ses deux extrémités et logé dans une rai-
nure pratiquée dans la came en formant un suiveur, mé-
canisme dans lequel la forme géométrique, la longueur
et l’agencement de la paire de leviers, et le profil de la
rainure de came permette d’avoir un rapport d’entraîne-
ment supplémentaire entre la came à disque et le contact
mobile associé. Par l’expression « rapport d’entraîne-
ment supplémentaire entre la (es) came(s) à disque et
chaque contact mobile associé », il faut comprendre ici
et dans le cadre de l’invention un rapport d’entrainement
supplémentaire à un entrainement selon lequel le contact
mobile est directement articulé à une rainure de came à
disque, comme par exemple montré dans le document
CH 696 476.
[0032] L’invention concerne également un appareil de
commutation électrique comprenant une enveloppe
dans laquelle sont logés au moins partiellement les con-
tacts mobiles de deux interrupteurs, tels qu’un section-
neur de barre et un sectionneur de terre et un mécanisme
de commande décrit précédemment.
[0033] Cet appareil peut comprendre un tube de gui-
dage pour guider un des contacts mobiles sur une partie
de sa course de translation.
[0034] Le contact mobile guidé par le tube de guidage
est avantageusement la tige de mise à la terre.
[0035] L’invention concerne enfin un poste de moyen-
ne et haute tension sous cuve métallique, comportant,
au moins pour une phase, un appareil de commutation
électrique mentionné ci-dessus.
[0036] De préférence, un poste de moyenne et haute
tension sous cuve métallique selon l’invention a, pour
chaque phase, l’enveloppe de l’appareil de commutation
électrique décrit ci-dessus qui est logée dans une cuve
métallique donnée.

[0037] Le poste selon l’invention peut ainsi avoir les
trois cuves métalliques reliées entre elles par un système
de tringlerie déplacé en translation par un actionneur et
adapté pour mettre en rotation simultanément les méca-
nismes de commande des appareils.

BRÈVE DESCRIPTION DES DESSINS

[0038] Les caractéristiques et avantages de l’invention
seront mieux compris à la lecture de la description dé-
taillée suivante, donnée à titre indicatif, et faite en réfé-
rence aux dessins annexés. Parmi ces figures :

- la figure 1 est une vue partielle en perspective d’un
poste GIS avec vue en coupe d’un des appareils de
commutation électrique constituant une des phases
2A selon un mode de réalisation de l’invention, l’ap-
pareil étant en position intermédiaire (ouvertures du
sectionneur de barre et du sectionneur de terre),

- la figure 2 est une autre vue en coupe partielle de
l’appareil selon la figure 1, l’appareil étant en position
de terre (sectionneur de terre fermé),

- la figure 3 est une autre vue en coupe partielle de
l’appareil selon la figure 1, l’appareil étant en position
de fermeture (fermeture du sectionneur de barre),

- la figure 4 est une illustration schématique des po-
sitions de translation des contacts mobiles de l’ap-
pareil selon une des figures 1 à 3,

- les figures 5A et 5B sont des vues en coupe partielle
d’un des appareils de commutation électrique cons-
tituant une des phases 2A selon un autre mode de
réalisation de l’invention que celui des figures 1 à 3,
l’appareil étant en position intermédiaire (ouverture
des sectionneurs de barre et de terre),

- la figure 6 est une vue en coupe partielle d’un appa-
reil selon le mode de réalisation des figures 5A et
5B et illustrant une variante d’entraînement du con-
tact mobile du sectionneur de barre, le contact mo-
bile représenté étant en position de fermeture.

EXPOSÉ DÉTAILLÉ DE MODES DE RÉALISATION 
PARTICULIERS

[0039] Les figures suivantes montrent un appareil de
commutation A selon l’invention qui permet de réaliser
les commutations d’un seul pôle. Il va de soi que l’agen-
cement décrit ci-après d’un appareil de commutation
peut être répété pour chaque pôle dans le cas d’une com-
binaison multipolaire.
[0040] Sur la figure 1 est représenté une partie d’un
poste de commutation électrique à trois phases 1 com-
prenant trois enveloppes identiques. Seule une envelop-
pe 2A est montrée. A l’intérieur de celle-ci est logé un
appareil de commutation selon l’invention. Chacune des
trois phases identiques est agencée dans une cuve mé-
tallique donnée. Seule la cuve 3A logeant l’enveloppe
2A correspondante est montrée.
[0041] Dans le mode de réalisation illustré aux figures
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1 à 3, le sectionneur de terre 20 et le sectionneur de barre
21 d’une des phases 2A sont agencés substantiellement
dans un plan en étant superposés, ou autrement dit dé-
calés selon l’axe de rotation X. Ces sectionneurs 20, 21
forment un angle de 90° entre eux. Il va de soi que l’agen-
cement relatif entre le sectionneur de terre 20 et le sec-
tionneur de barre 21 peut être différent et tel que les
sectionneurs forment un angle compris entre 70 et 180°.
[0042] Les contacts mobiles 200, 210 d’une phase et
les moyens d’entraînement 22 (autrement appelés
moyens de transmission de force) d’une même phase
sont agencés dans une même enveloppe 2A. Chaque
contact mobile 200, 210 coulisse dans une ouverture
200A, 210A prévue à cet effet dans l’enveloppe 2A. Le
contact fixe 201 de chaque sectionneur de terre est fixé
à l’intérieur de la cuve métallique 3A. Le contact fixe 211
de chaque sectionneur de barre est fixé à un conducteur
non représenté.
[0043] Dans le mode de réalisation illustré, les moyens
d’entraînement communs 22 des contacts mobiles 200,
210 permettent l’ouverture du sectionneur de terre 20
tout en maintenant la fermeture du sectionneur de barre
21 et vice-versa. Le fait que les contacts mobiles 200,
210 ne se déplacent pas dans leur position d’ouverture
permet d’obtenir un gain de place pour l’enveloppe 2A,
2B ou 2C.
[0044] Dans le mode de réalisation illustré, les moyens
d’entrainement communs 22 comprennent un axe 220.
Cet axe 220 est adapté pour être mis en rotation par un
actionneur non représenté qui met en translation un sys-
tème de tringlerie lui-même relié transversalement aux
trois axes 220 des phases du poste GIS selon l’invention.
[0045] Selon l’invention, la forme géométrique, les di-
mensions ainsi que l’agencement des contacts mobiles
200, 210 et de leurs moyens d’entrainement détaillés ci-
après permettent de croiser les courses de translation
C1, C2 des contacts mobiles 200, 210.
[0046] Sur la figure 4, on a représenté schématique-
ment sur un même plan transversal à l’axe de rotation
220 de les positions de translation extrêmes des contacts
mobiles 200, 210 correspondant respectivement à leur
position d’ouverture et de fermeture. On précise que l’axe
de translation représenté pour chaque contact mobile
200, 210 est leur axe de symétrie, l’indication O corres-
pondant à la position d’ouverture, l’indication F corres-
pondant à leur fermeture, la course de translation du con-
tact mobile 200 du sectionneur de terre 20 étant indiquée
en C1 tandis que celle du contact 210 du sectionneur de
barre 21 est indiquée en C2. Les positions O et F sont
celles prises par l’extrémité de chacun des contacts mo-
biles 200, 210 opposée à celle en regard des contacts
fixes 201, 211.
[0047] Il est clair à la lecture de la figure 4 que le mé-
canisme de commande selon l’invention permet de croi-
ser les courses C1, C2 de translation des contacts mo-
biles 200, 210 respectivement du sectionneur de terre
20 et du sectionneur de barre 21.
[0048] Selon le mode de réalisation illustré aux figures

1 à 3, les moyens d’entraînement communs compren-
nent en outre une pièce 221 à deux bras 2210, 2211
formant des leviers distincts, cette pièce 221 étant fixée
sur l’axe de rotation 220. L’un des leviers 2210 a une
forme d’étrier. L’autre de ces leviers 2211 a une forme
allongée droite.
[0049] Chacun des deux leviers 2210, 2211 de la pièce
221 fixée à l’axe 220 est articulé en un point d’articulation
222 avec une biellette 2220, 2221 formant également
leviers d’accouplement.
[0050] Le levier d’accouplement 2220 articulé au levier
2210 a une forme incurvée afin de réduire les efforts ra-
diaux susceptibles de se produire sur le contact de terre
200. Ce levier 2220 est lui-même articulé en un point
d’articulation 223 au contact mobile 200 du sectionneur
de terre 20.
[0051] Le levier d’accouplement 2221 articulé au levier
2211 a une forme allongée droite et est lui-même articulé
en un point d’articulation 223 au contact mobile 210 du
sectionneur de barre 21.
[0052] Les dimensions des leviers 2211, 2221, ainsi
que leur agencement et celui de l’axe de rotation 220
sont choisis de telle manière que l’étrier 2211 entoure le
contact mobile 210 auquel il est relié sur au moins une
partie de sa course de translation C2.
[0053] Le contact mobile 210 du sectionneur de barre
21, relié au levier en étrier 2211 a une forme de tube
creux (figure 2 par exemple)
[0054] L’articulation 223 du levier droit 2221 au tube
creux 210 est agencée à l’intérieur du tube creux à une
hauteur suffisante pour permettre à une partie de la lon-
gueur du levier droit 2221 d’y être logée sur la course de
translation du tube creux C1.
[0055] Tel qu’illustré, le contact mobile 200 du section-
neur de terre 20 relié au levier de forme droite 2210 a
une forme de tige pleine.
[0056] Le levier articulé 2220 entre le levier droit 2210
solidaire de l’axe de rotation 220 et la tige pleine 200 a
une forme incurvée permettant de réduire les efforts ra-
diaux sur la tige à proximité de sa position de fermeture
(figure 2).
[0057] Dans les appareils de commutation représen-
tés, il est en outre prévu un tube de guidage 23 qui permet
de guider en translation la tige de contact 200 de mise à
la terre sur une grande partie de sa course de translation
(figure 2 par exemple).
[0058] Sur les figures 5A à 6 est représenté un autre
mode de réalisation de l’invention.
[0059] Selon ce mode le contact mobile 210 du sec-
tionneur de barre 21 a une forme de tube creux et le
contact mobile 200 du sectionneur de terre 20 a une for-
me de tige pleine.
[0060] Le mécanisme de commande comprend ici
deux ensembles d’entraînement qui transforment cha-
cun le mouvement de rotation de l’axe 220 en mouve-
ment de translation à l’un des contacts mobiles 200, 210.
[0061] Chacun des ensembles comprend une pièce
d’entraînement 2210, 2211 solidaire de l’axe de rotation
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220. Les deux ensembles d’entraînement sont agencés
en parallèle l’un de l’autre de sorte que lorsque les con-
tacts mobiles 200, 210 sont dans une position intermé-
diaire entre leur position de fermeture et d’ouverture, ils
sont immédiatement adjacents l’un de l’autre à une dis-
tance e suffisante pour permettre leur translation sans
friction entre eux.
[0062] Tel qu’illustré en figure 5B, l’ensemble d’entraî-
nement de la tige mobile 200 du sectionneur de terre 20
est constitué d’une paire de leviers 2210, 2220. Le levier
d’entraînement 2210 solidaire de l’axe de rotation 220
est articulé directement à l’autre 2220 lui-même directe-
ment articulé à la tige mobile 200.
[0063] Tel qu’illustré en figure 6, une variante d’entraî-
nement du tube creux mobile 210 du sectionneur de barre
consiste en une came à disque 2211’ solidaire de l’axe
de rotation 220 et en une paire de leviers 2221, 226 ar-
ticulés entre eux. Un des leviers 226 comprend une ex-
trémité 2260 est fixée à un point d’articulation fixe 227.
L’autre 2261 des extrémités du levier 226 est articulée
au levier 2221 articulé tube creux mobile 210. Le levier
226 fixé au point 227 comprend un ergot 2262 agencé
entre ses deux extrémités 2260, 2261 et logé dans une
rainure 22110’ pratiquée dans la came 2211’ en formant
un suiveur.
[0064] Les trois positions de commutation de l’appareil
électrique représenté aux figures 1 à 6 sont les
suivantes :

- position N°1: sectionneur de terre 20 ouvert, section-
neur de barre 21 ouvert (figures 1 et 5A et 5B) ;

- position N°2 : sectionneur de terre 20 fermé, sec-
tionneur de barre 21 ouvert (figure 2),

- position N°3 : sectionneur de terre 20 ouvert, sec-
tionneur de barre 21 fermé (figures 3 et 6).

[0065] Les avantages de la solution selon l’invention
qui vient d’être décrit sont nombreux :

- grâce à l’imbrication des courses de translation des
contacts mobiles, l’encombrement requis par un ap-
pareil de commutation selon l’invention est réduit par
rapport aux appareils de commutation à sectionneur
de barre et de terre combinés actuellement connus,

- les forces latérales subies par les contacts mobiles
selon l’invention sont réduites par rapport à ceux ac-
tuellement connus,

- l’appareil de commutation selon l’invention fonction-
ne en toute sécurité avec une grande fiabilité.

Revendications

1. Mécanisme de commande d’un appareil de commu-
tation électrique (A) comprenant deux interrupteurs,
tels qu’un sectionneur de terre (20) et un sectionneur
de barre (21), dont chacun comprend une paire de
contacts comprenant un contact fixe (201;211) et un

contact mobile (200; 210) en translation de sorte à
se séparer mutuellement lors d’une commutation,
dans lequel le mécanisme de commande comprend
des moyens communs (22) d’entraînement des con-
tacts mobiles qui permettent l’ouverture d’un des in-
terrupteurs tout en maintenant la fermeture de l’autre
des interrupteurs et vice-versa, mécanisme dans le-
quel la forme géométrique, les dimensions ainsi que
l’agencement des contacts mobiles (200, 210) et de
leurs moyens d’entrainement (22, 220, 221, 2210,
2211, 2220, 2221, 222, 223) permettent de croiser
les courses de translation (C1, C2) des contacts mo-
biles.

2. Mécanisme de commande d’un appareil de commu-
tation électrique (A) selon la revendication 1, dans
lequel :

- les moyens d’entraînement communs (22)
comprennent :

O un axe (220) de rotation,
O une pièce (221) solidaire de l’axe de ro-
tation et comprenant deux leviers (2210,
2211) distincts avec l’un (2211) ayant la for-
me d’un étrier,

- le mécanisme comprend deux paires de leviers
(2210, 2220 ; 2211, 2221) articulés entre eux,
l’un des leviers de chaque paire (2210 , 2211)
étant l’un des leviers distincts de la pièce (221)
solidaire de l’axe de rotation, et l’autre des le-
viers de chaque paire (2220 , 2221) étant arti-
culé à l’un des contacts mobiles (200, 210); les
dimensions des leviers (2210, 2211) ainsi que
leur agencement et celui de l’axe de rotation
étant tels que l’étrier (2211) entoure le contact
mobile (210) auquel il est relié sur au moins une
partie de sa course de translation (C2).

3. Mécanisme de commande d’un appareil de commu-
tation (A) électrique selon la revendication 2, dans
lequel :

- le contact mobile (210), tel que le contact mo-
bile du sectionneur de barre (21), relié au levier
en étrier (2211) a une forme de tube creux,
- l’autre des leviers (2221) articulé au tube creux
et au levier en étrier a une forme allongée, l’ar-
ticulation du levier allongé (2221) au tube creux
(210) étant agencé à l’intérieur du tube creux à
une hauteur suffisante pour permettre à une par-
tie de la longueur du levier allongé d’y être logée
sur la course de translation du tube creux.

4. Mécanisme de commande d’un appareil de commu-
tation électrique (A) selon la revendication 3 dans
lequel le tube creux présente une fente réalisée sur
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une partie de sa hauteur depuis son extrémité op-
posée à celle en regard du contact fixe associé, cette
fente étant agencée pour permettre au levier allongé
de s’y insérer lors de la translation du tube creux et
d’augmenter sa course de translation de sa position
d’ouverture à sa position de fermeture.

5. Mécanisme de commande d’un appareil de commu-
tation électrique (A) selon la revendication 3 ou 4,
lequel le tube creux présente une fente réalisée sur
une partie de sa hauteur depuis son extrémité op-
posée à celle en regard du contact fixe associé, cette
fente étant agencée pour permettre au levier allongé
de s’y insérer lors de la translation du tube creux et
d’augmenter la course de translation de l’autre con-
tact mobile de sa position d’ouverture à sa position
de fermeture.

6. Mécanisme de commande d’un appareil de commu-
tation électrique (A) selon l’une des revendications
2 à 5, dans lequel :

- l’autre des leviers (2210) de la pièce (221) so-
lidaire de l’axe de rotation (220) a une forme
droite ;
- le contact mobile (200), tel que le contact mo-
bile du sectionneur de terre, relié au levier de
forme droite (2210) a une forme de tige pleine.

7. Mécanisme de commande d’un appareil de commu-
tation électrique (A) selon la revendication 6, dans
lequel le levier (2220) articulé entre le levier droit
(2210) solidaire de l’axe de rotation et la tige pleine
(200) a une forme incurvée permettant de réduire
les efforts radiaux sur la tige à proximité de sa posi-
tion de fermeture.

8. Mécanisme de commande d’un appareil de commu-
tation électrique (A) selon la revendication 7, dans
lequel la tige pleine présente une fente réalisée sur
une partie de sa hauteur depuis son extrémité op-
posée à celle en regard du contact fixe associé, cette
fente étant agencée pour permettre au levier incurvé
de s’y insérer lors de la translation de la tige et, d’aug-
menter à la fois sa course de translation de sa posi-
tion d’ouverture à sa position de fermeture et la cour-
se de translation du tube creux.

9. Mécanisme de commande selon la revendication 1,
dans lequel :

- un des contacts mobiles (210), tel que le con-
tact mobile du sectionneur de barre (21), a une
forme de tube creux,
- l’autre des contacts mobiles (200), tel que le
contact mobile du sectionneur de terre, a une
forme de tige pleine,
- les moyens d’entraînement communs (22)

comprennent un axe (220) de rotation,
- le mécanisme comprend deux ensembles
d’entraînement pour transformer chacun le
mouvement de rotation de l’axe (220) en mou-
vement de translation à l’un des contacts mobi-
les, chacun des ensembles comprenant une
pièce d’entraînement (210, 2211, 2211’) solidai-
re de l’axe de rotation, les deux ensembles d’en-
traînement étant agencés en parallèle l’un de
l’autre de sorte que lorsque la tige pleine et le
tube creux mobiles (200, 210) sont dans une
position intermédiaire entre leur position de fer-
meture et d’ouverture, ils sont immédiatement
adjacents l’un de l’autre à une distance e suffi-
sante pour permettre leur translation sans fric-
tion entre eux.

10. Mécanisme de commande selon la revendication 9,
dans lequel au moins un des deux ensembles d’en-
traînement est constitué d’une paire de leviers
(2210, 2220) dont celui d’entraînement (2210) soli-
daire de l’axe de rotation et l’autre (2220) articulé à
l’un des contacts mobiles (200) et au levier d’entraî-
nement (2210).

11. Mécanisme de commande selon la revendication 9
ou 10, dans lequel au moins un des deux ensembles
d’entraînement, tels que celui du contact mobile de
sectionneur de barre, est constitué d’une came à
disque (2211’) solidaire de l’axe de rotation et d’une
paire de leviers (226, 2221), un des leviers (2261)
comprenant une extrémité (2260) est fixée à un point
d’articulation fixe (227) et l’autre (2261) est articulée
à l’autre des leviers (2221) lui-même articulé à l’un
des contacts mobiles (200, 210), le levier à un point
d’articulation fixe comprenant un ergot (2262) agen-
cé entre ses deux extrémités et logé dans une rai-
nure (22110’) pratiquée dans la came (2211’) en for-
mant un suiveur, mécanisme dans lequel la forme
géométrique, la longueur et l’agencement de la paire
de leviers, et le profil de la rainure de came permette
d’avoir un rapport d’entraînement supplémentaire
entre la came à disque et le contact mobile associé.

12. Appareil de commutation électrique (A) comprenant
une enveloppe (2A) dans laquelle sont logés au
moins partiellement les contacts mobiles (200, 210)
de deux interrupteurs, tels qu’un sectionneur de bar-
re (21) et un sectionneur de terre (20) et, un méca-
nisme de commande selon l’une des revendications
précédentes.

13. Appareil de commutation électrique (A) selon la re-
vendication 12, comprenant un tube de guidage (23)
pour guider un des contacts mobiles (200) sur une
partie de sa course de translation (C1).

14. Appareil de commutation électrique selon la reven-
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dication 13, dans lequel le contact mobile guidé par
le tube de guidage est la tige de mise à la terre.

15. Poste de moyenne et haute tension sous cuve mé-
tallique (GIS), comportant, au moins pour une phase,
un appareil de commutation électrique (A) selon les
revendications 12 à 14.

16. Poste (GIS), dans lequel, pour chaque phase, l’en-
veloppe (2A) de l’appareil de commutation électrique
selon l’une des revendications 12 à 14 est logée dans
une cuve métallique donnée (3A).

17. Poste (GIS) selon la revendication 16, dans lequel
les trois cuves métalliques sont reliées entre elles
par un système de tringlerie déplacé en translation
par un actionneur et adapté pour mettre en rotation
simultanément les mécanismes de commande des
appareils.
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